
Que faut-il en retenir ? Nous avons absolument besoin 
de Jésus pour avoir accès à Dieu le Père et au royaume 
céleste, il n’existe aucune autre possibilité  ! On peut 
répondre à la question posée dans le titre : « Peut-on se 
passer de Jésus  ?  » par un NON sans équivoque. Aucun 
autre des soit- disant sauveurs en dehors de Jésus n’a les 
qualifications requises et par conséquent, Jésus-Christ 
est le seul choix possible. 

Comment traverser le pont ? 
Si l’on reprend l’image du pont au-dessus du Parana, on 
peut imaginer un randonneur qui voit ce grand pont 
portant l’inscription  : «  Jésus.  » Il a entendu dire qu’il 
existait d’autres ponts. Il descend le long du fleuve et 
trouve quelques pontons, portant par ex. l’inscription  : 
« Islam, Hindouisme, Bouddhisme, Témoins de Jéhovah ». 
Ils semblent offrir une possibilité de franchissement, 
mais se terminent abruptement après quelques mètres, 
si bien qu’ils ne permettent pas d‘accéder à l’autre rive 
de l’immense fleuve. Pour finir, il emprunte le seul pont 
praticable. 

Dans Jean 16,9, Jésus parle de la plus grosse faute que 
les humains commettent, à savoir  : « En ce qui concerne 
le péché, parce qu’ils ne croient pas en moi. ». Ce péché 
suffit pour vous exclure du royaume de Dieu, mais vous 

Sans Jésus, nous n’avons  
pas Dieu le Père non plus ! 

Beaucoup croient qu’il suffit de croire en Dieu le Père 
et de Le prier. Mais est-ce ce qu’enseigne la Bible  ? 
Voici quelques passages qui donnent la réponse à cette 
question : 

«…  afin que tous honorent le Fils comme ils honorent 
le Père. Celui qui n’honore pas le Fils n’honore pas (non 
plus) le Père qui l’a envoyé. » (Jean 5,23). 

« Quiconque nie le Fils n’a pas non plus le Père ; quiconque 
confesse le Fils a aussi le Père. » (1 Jean 2,23).

« Celui qui croit en lui (= Jésus) n’est point jugé ; mais celui 
qui ne croit pas (en lui) est déjà jugé, parce qu’il n’a pas 
cru au nom du Fils unique de Dieu. » (Jean 3,18). 

Sans Jésus, nous serons  
privés de la Vie Éternelle ! 

Nous ne pouvons venir à Dieu le Père et avoir accès au 
Royaume des Cieux qu’à travers le Seigneur Jésus. Nous 
ne pouvons obtenir la Vie Éternelle qu’à travers Jésus 
seul, c’est Dieu lui-même qui l’a résolu ainsi, c’est pour-
quoi on lit en Romains 3,25 : « C’est lui (Jésus-Christ) que 
Dieu a destiné, par son sang, à être, pour ceux qui croi-
raient, victime propitiatoire.  » Et le Nouveau Testament 
confirme ailleurs que : 

•	 Jésus est le seul chemin pour aller au Père : « Jésus lui 
dit : Je suis le chemin, la vérité, et la vie. Nul ne vient au 
Père que par moi. » (Jean 14/6).

•	 Jésus est le seul intermédiaire entre Dieu le Père et 
nous : « Car il y a un seul Dieu, et aussi un seul média-
teur entre Dieu et les hommes, Jésus-Christ homme  » 
(1 Timothée 2,5). Pour cela, Dieu n’a fait appel ni à 
Marie, ni aux saints. 

•	 Jésus est le seul qui puisse apporter le salut : « Il n’y a 
de salut en aucun autre ; car il n’y a sous le ciel aucun 
autre nom qui ait été donné parmi les hommes, par 
lequel nous devions être sauvés. » (Actes 4,12). 

A5 Confirmations supplémentaires de la divinité de 
Jésus.

Romains 9,5  : «  Le Christ, qui est Dieu au-dessus de 
toutes choses, béni éternellement. Amen ! » 

Cette déclaration, qui affirme que Jésus est Dieu, est en-
core renforcée par un « Amen ! » 

1 Jean 5,20 : « C’est lui qui est le Dieu véritable, et la vie 
éternelle. » Jésus est donc Dieu en personne, ainsi que la 
Vie Éternelle en personne ! 

Hébreux 1,8  : Le texte du Psaume 45,7  : «  Ton trône, ô 
Dieu, est à toujours. » est cité en Hébreux 1,8 et appliqué 
directement à Jésus : « Mais il a dit au Fils (Psaume 45,7) : 
Ton trône, ô Dieu, est éternel ; Le sceptre de ton règne est 
un sceptre d’équité ».

Apocalypse 1,8 : Qui dit dans ce passage : « Je suis l’al-
pha et l’oméga, dit le Seigneur Dieu, celui qui est, qui 
était, et qui vient, le Tout-Puissant.  »  ? C’est le Seigneur 
qui revient en gloire, et c’est, sans confusion possible, 
Jésus ! Ainsi, Jésus est « Dieu, le Seigneur ! » – Jésus est le 
« Tout-Puissant » ! – Jésus est « l’alpha et l’oméga » – Il 
est « le commencement et la fin de toutes choses » ! 

Apocalypse 15,3  : Dans un chant de louange en l’hon-
neur de Dieu, Jésus est décrit comme le Dieu tout-puis-
sant  :  «  Et ils chantent … le cantique de l’Agneau, en di-
sant : Tes œuvres sont grandes et admirables, Seigneur 
Dieu tout-puissant ! »

pouvez y échapper si vous passez – c’est une image – au-
jourd’hui même sur ce pont nommé « Jésus », c’est-à-dire, 
si vous vous tournez vers Lui en priant et devenez un dis-
ciple de Jésus. Appropriez-vous la prière suivante et tour-
nez-vous vers Jésus, le seul Sauveur : 

«  Seigneur Jésus, j’ai reconnu que je suis perdu, parce que j’ai 
vécu et agi jusqu’à présent sans faire aucun cas de Toi. J‘en 
suis profondément affligé et j’implore ton aide. Pardonne-moi 
toutes les fautes commises jusqu’à aujourd’hui. J’ai suivi jusqu’à 
présent une mauvaise manière de vivre, parce que j’ai vécu sans 
Toi, mais à présent, je veux marcher dans tes traces. Je T’invite 
à venir dans ma vie. Suscite en moi la joie de lire ta Parole, de 
toujours en apprendre plus sur Toi et de mettre en pratique les 
nouvelles leçons reçues. Sois mon Maître à partir de maintenant 
et pour toujours. Je Te remercie du plus 
profond de mon cœur de m’avoir libéré de 
mes péchés et de me faire le privilège d’être 
grâce à Toi un enfant de Dieu. Amen. » 

Werner Gitt  
Directeur et professeur émérite
Docteur en Sciences de l’information
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Jésus – voici un nom qui divise les esprits, mais qui 
conduit aussi les gens à prendre des chemins de vie ra-
dicalement opposés. N‘était-Il qu‘un fondateur de reli-
gion parmi tant d’autres, quelqu’un qui voulait réfor-
mer la société ou juste un homme exemplaire, prêt à 
mourir pour ses idées ? 

S’Il n‘est que cela, alors nous pouvons sans scrupules Le 
mettre de côté. Mais s’Il est le Fils de Dieu, venu du ciel pour 
nous donner la Vie Éternelle, en vertu de sa mort à la croix 
et de sa résurrection, alors Il revêt pour nous la plus grande 
importance. Si nous venions à Le rejeter, nous subirions à la 
fin de nos jours la plus terrible des catastrophes, à savoir, la 
perte de la Vie Éternelle ! 

•	 Les musulmans, eux, s’adressent exclusivement à Allah 
et nient farouchement que Jésus puisse être le Fils de 
Dieu. C’est pourquoi ils ne Le prient jamais.

•	 Les Témoins de Jéhovah adressent exclusivement leurs 
prières à Jéhovah, jamais à Jésus.

•	 Lors de l’ouverture du parlement canadien, il était 
d’usage, autrefois, de prier Jésus. Suite à de multiples 
protestations, la prière à Jésus a été rayée du protocole, 
et à présent, on ne prie plus que Dieu.

•	 Les pharisiens et docteurs de la loi – les contemporains 
de Jésus – se sont dressés eux aussi contre Jésus. Ils étaient 
scandalisés par le fait qu’Il affirme être le Fils de Dieu. Ils 
L’accusèrent même de blasphème, lorsqu’Il déclara «  que 
Dieu était son père, se faisant lui-même égal à Dieu » (Jean 
5,18) et ils s’appliquèrent alors à Le faire mourir.

Quand il s’agit de savoir à qui adresser sa prière, on se voit 
donc confronté à une confusion presque totale. Cependant, 
une réponse claire peut être trouvée dans la Bible.

Le pont au-dessus du Parana 
Je me tenais un jour au Paraguay sur la rive d’un fleuve à la 
largeur extraordinaire – c’était le Parana ! Il prend sa source 
au Brésil, fait environ 4000 km de long et forme avec le Rio 
Uruguay le delta du Rio de la Plata, dont le débit énorme 
atteint 18 000 m3/s. Lorsqu’on se tient sur la rive du Parana, 
on croit se trouver face à un immense lac.

Imaginons que Dieu se tienne de l’autre côté de ce fleuve 
immense et que nous voulions Le rejoindre. Le courant de 
ce fleuve est tellement puissant que personne n’aurait la 
force nécessaire pour nager jusqu’à l’autre rive, sans par-
ler des crocodiles qui voueraient cette entreprise à l’échec. 
Ainsi, nous n’avons aucune chance d’arriver jusqu’à Dieu. 
C’est alors que Dieu bâtit un pont et nous explique la chose 
suivante : « Je t’ai construit un pont pour venir jusqu’à moi. Il 
n’y en a pas d’autre ! Si tu veux venir à moi, c’est celui que tu 
dois emprunter. Ce pont a pour nom Jésus. » 

Jésus est le seul Sauveur qui ait été envoyé par Dieu ! 
Jésus est le Sauveur envoyé par Dieu le Père, ce dont té-
moignent plusieurs passages du Nouveau Testament : 

•	 «  Elle (= Marie) enfantera un fils, et tu lui donneras le 
nom de Jésus ; c’est lui qui sauvera son peuple de ses pé-
chés. » (Matthieu 1,21).

•	 « Dieu, en effet, n’a pas envoyé son Fils dans le monde 
pour qu’il juge le monde, mais pour que le monde soit 
sauvé par lui. » (Jean 3,17).

•	 «  Je suis la porte. Si quelqu’un entre par moi, il sera 
sauvé. » (Jean 10,9). 

•	 « En vérité, en vérité, je vous le dis, celui qui écoute ma 
parole, et qui croit à celui qui m’a envoyé, a la vie éter-
nelle et ne vient point en jugement, mais il est passé de 
la mort à la vie. » (Jean 5,24). 

Pour notre société multireligieuse, la parole de Jésus en 
Jean 14,6 sonne comme une véritable provocation : « Je 
suis le chemin, la vérité, et la vie. Nul ne vient au Père que 
par moi.  ». Cette affirmation sans équivoque est juste-
ment la « marque de fabrique » de Jésus.

Jésus est Dieu ! 

La question la plus importante qu’on puisse poser est 
bien de savoir s’Il est le Fils de Dieu ou pas, car le lieu 
de notre séjour éternel dépend de la réponse qu’on va 
apporter. Aucun savant, fût-il le plus considéré, ne peut 
nous donner la bonne réponse, mais seulement Dieu à 
travers sa Parole. Les passages bibliques suivants (A1-A5) 
prouvent que Jésus est Dieu : 

A1 Le pouvoir de Jésus : Il pardonne les péchés. Quatre 
hommes amènent un paralytique à Jésus en Marc 2,1-12. 
Voyant la foule rassemblée devant la maison, ils dé-
couvrent le toit et font descendre l’homme sur une ci-
vière à l’intérieur. Jésus dit au malade  (Marc 2,5)  : «  Tes 
péchés te sont pardonnés. » Quelques docteurs de la loi, 
témoins de cette scène, se disent : « Comment cet homme 
parle-t-il ainsi ? Il blasphème. Qui peut pardonner les pé-
chés, si ce n’est Dieu seul  ?  » (Marc 2,7). Ils savaient que 
d’un point de vue biblique, seul Dieu pouvait pardonner 
les péchés, ce qui était correct. Mais ils auraient dû tirer 
la conclusion logique de leur raisonnement. Celui qui se 
tient devant nous ne peut être que Dieu !

A2 L‘autorité de Jésus : Jésus a déclaré en Jean 5,19 : « En 
vérité, en vérité, je vous le dis, le Fils ne peut rien faire de 
lui-même, il ne fait que ce qu’il voit faire au Père ; et tout 
ce que le Père fait, le Fils aussi le fait pareillement. » La 
deuxième partie de la phase montre incontestablement 
que Jésus est Dieu. Car, qui peut faire tout ce que Dieu fait, 
si ce n’est Celui qui est Lui-même Dieu ! 

A3 L’adoration dont Jésus est l‘objet  : selon le témoi-
gnage biblique, seul Dieu a le droit d’être adoré, ni au-
cun ange, ni aucun humain, ni même Marie, ni les saints ! 
(Apocalypse 22,8-9). Jésus, Lui, est adoré de multiples fa-
çons, ceci établissant sans conteste qu’il est Dieu : 

•	 Les mages d’Orient étaient venus pour adorer Jésus : 
«  Où est le roi des Juifs qui vient de naître  ? Car nous 
avons vu son étoile en Orient, et nous sommes venus 
pour l’adorer… ils se prosternèrent et l’adorèrent.  » 
(Matthieu 2,2 + 11). 

•	 Lors de la lapidation d’Étienne, celui-ci prie 
Jésus :  «  Seigneur Jésus, reçois mon esprit !  »  (Actes 
7,59). Il lui fut aussitôt accordé le privilège de voir le 
ciel ouvert et Jésus à la droite de Dieu.

•	 Lorsque Thomas vit Jésus ressuscité la première 
fois, il douta que ce fût vraiment Lui, jusqu’à ce qu’Il 
lui montre la marque des clous et les cicatrices à son 
côté. C’est alors qu’il reconnut Jésus comme Dieu et 
L’adora : « Mon Seigneur et mon Dieu. » (Jean 20,28).

•	 Il est dit des disciples  : « Pour eux, après l’avoir ado-
ré, ils retournèrent à Jérusalem avec une grande joie. » 
(Luc 24,52).

•	 Selon Hébreux 1,6, l’ensemble des anges adore Jésus : 
« Que tous les anges de Dieu l’ (= Jésus) adorent ! » Oui, 
toute créature dans le ciel et sur la terre devra ap-
porter à l’Agneau (= Jésus) louange et adoration: « Et 
toutes les créatures qui sont dans le ciel, sur la terre, 
sous la terre, sur la mer, et tout ce qui s’y trouve, je les 
entendis qui disaient : À celui qui est assis sur le trône, 
et à l’agneau, soient la louange, l’honneur, la gloire, et 
la force, aux siècles des siècles. » (Apoc 5,13). 

A4 Le caractère éternel de Jésus et son implication 
dans la Création : Au début de l’évangile de Jean, il est 
dit en Jean 1,1-3  : «  Au commencement était la Parole, 
et la Parole était avec Dieu, et la Parole était Dieu. Elle 
était au commencement avec Dieu. Toutes choses ont 
été faites par elle, et rien de ce qui a été fait n’a été fait 
sans elle.  » Si on remplace le mot „Parole“ par „Jésus“, 
puisqu’il est dit au verset 14 que Jésus est la Parole, alors 
son égalité de statut avec Dieu ressort plus clairement 
encore : 

« Au commencement était Jésus, et Jésus était avec Dieu, 
et Jésus était Dieu. Jésus était au commencement avec 
Dieu. Toutes choses ont été faites par Jésus, et rien de ce 
qui a été fait n’a été fait sans Jésus. » 

Peut-on se  
passer de Jésus ?


